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Les investigations menÃ©es rÃ©cemment en Corse ont pu mettre en Ã©vidence, notamment sur le site de la lagune de
Biguglia, au sud de la ville de Bastia, une forte dÃ©pendance des lagunes littorales aux eaux souterraines pour leur apport
en eau douce. Cependant, le fait marquant rÃ©side dans la forte inertie de l'Ã©coulement souterrain qui peut mettre entre 50
et 70 ans avant de joindre la lagune et Ã  son marquage anthropique notable en particulier par les nitrates, avec des
teneurs quasi systÃ©matiquement trÃ¨s supÃ©rieures au bruit de fond naturel (qui est de 7 milligrammes par litre) et
dÃ©passant mÃªme par endroits les 50 milligrammes par litre rÃ©glementaires pour l'usage en eau potable. Les eaux les
plus anciennes sont celles qui prÃ©sentent les teneurs en nitrates les plus fortes. Ceci est rÃ©vÃ©lateur de l'histoire des
activitÃ©s humaines Ã  la surface du bassin versant alimentant la lagune. Les eaux les plus rÃ©centes sont quant Ã  elles
principalement marquÃ©es par des teneurs en composÃ©s organiques Ã©mergents d'origine mÃ©dicamenteuse ou alimentaire,
comme le paracÃ©tamol, l'ibuprofÃ¨ne, la cafÃ©ine, l'acÃ©sulfame (un Ã©dulcorant), des dÃ©rivÃ©s de nicotine. Tous sont liÃ©s aux
fuites rÃ©centes sur les rÃ©seaux d'assainissement.
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